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RÉFLEXIONS À PROPOS DU MUSÉE DES BEAUX-ARTS

VU EN
LIGNE
Le meilleur des blogs:
rendez-vous sur
www.blog.24heures.ch
Commentez, discutez, et
ouvrez votre propre blog!

LE MYTHE DE DALLAS

»Le directeur du Théâtre de
l’Octogone raconte l’épopée

du feuilleton télévisé américain
dont on fête cette année le
trentième anniversaire. Diffusé
dans soixante pays, il intéressa
jusqu’à plus de 80 millions de
personnes.

althaus.blog.24heures.ch

MON ÉPHÉMÉRIDE

»D’aucuns se sou-
cient déjà de leurs

réveillons de Noël et du
Nouvel-An. Y manger la
même chose que l’an
passé serait une faute
de tact… Par Gilbert
Salem.

salem.blog.24heures.ch

UN «ANNUEL RECOMMENCEMENT»

»A propos du nouveau système salarial
contesté Decfo-Sysrem. Les «diminu-

tions de salaires» évoquées par certains
enseignants vaudois se réfèrent à la somme
des salaires attendus sur l’ensemble d’une
carrière professionnelle, et non pas au sa-
laire annuel ou mensuel comme on l’entend
habituellement dans l’économie privée.
Pierre-Gabriel Bieri, centrepatronal.blog.24heures.ch

La chance de Bellerive
En 2005, j’ai eu l’honneur

d’officier comme vice-pré-
sident à la conduite des

travaux du jury du concours
chargé de déterminer la
meilleure proposition pour un
futur Musée des beaux-arts sur le
site de Bellerive. Aujourd’hui, les
citoyens vaudois sont appelés à
se prononcer sur un crédit
d’étude permettant le développe-
ment du projet retenu. Je tiens à
contribuer à la réflexion des vo-
tants en tant qu’architecte et
vieux connaisseur du site, en ex-
pliquant un projet que j’ai étudié
de manière approfondie et que
j’ai choisi, avec le collège d’ex-
perts internationaux, en parfaite
conscience de l’enjeu.

L’un des caractères forts de la
ville de Lausanne tient à son
implantation au bord de rives
d’un intérêt exceptionnel:
luxueuses à la hauteur du parc
du Denantou et des grands hô-
tels, urbaines le long du quai des
Savoyards, industrielles sur le
quai des Chalands. Après le vi-
lain comblement exécuté sans
aucune sensibilité et dans la hâte
de l’Expo de 1964, suivent Belle-
rive, plage dont le nom résume
tout, Vidy et ses équipements
culturels et sportifs et, enfin, le
parc Bourget. Auprès du lac, cul-
ture, histoire, urbanité, nature,
loisirs et sport cohabitent pour le
plaisir de tous.

Or, voici que se présente la
chance d’enrichir cet ensemble
d’un joyau nouveau et de trans-

former la seule séquence indigne
de ce parcours, grâce à un équi-
pement culturel d’importance
majeure. Un musée construit
pour ce site, le mettant en valeur,
offrant à la ville et au lac des
perspectives nouvelles. Un musée
qui s’élance comme une proue de
bateau et réalise la médiation
entre la terre et l’eau.

En forme de tétraèdre extrê-
mement compact, il est taillé de
manière que le regard puisse re-
joindre le large sans obstacle. Ses
façades, légèrement réfléchissan-
tes, épouseront les reflets de
l’eau. Un parc public l’entourera;
la promenade le long de la rive,
aujourd’hui interrompue, sera ré-
tablie sans plus de hiatus de Vidy
à Ouchy.

A l’intérieur, des itinéraires
croisés permettront la visite en
parallèle de la collection perma-
nente et des expositions tempo-
raires, ainsi que le passage de
l’une à l’autre. Equipements mo-
dernes, librairie et boutique, res-
taurant surplombant l’eau font
de ce musée le lieu de conserva-
tion, d’exposition et d’informa-
tion sur les arts visuels dont le
canton de Vaud a, de toute évi-
dence, besoin. Nul doute qu’il
devienne aussi une destination
de loisirs et de tourisme très
prisée.

Evitant l’architecture specta-
culaire, cet ouvrage apporte une
réponse pertinente au lieu et au
problème posé. Que le concours
international ait pu produire un
projet capable de remplir parfai-
tement des besoins muséogra-
phiques spécifiques et de s’arti-
culer, de manière précise et res-
pectueuse, à un site délicat
représente une circonstance par-
ticulièrement heureuse. Oui, un
musée est affaire de cité sauf
que, à Lausanne, le lac et ses
rives font partie intégrante de
celle-ci, autant que le centre tra-
ditionnel.

Vaudois, vous tenez l’occasion
unique d’enrichir votre capitale
et le canton par un geste culturel
fort au sens le plus large du
terme. Saisissez la chance de réa-
liser une œuvre qui, grâce à sa
situation, son architecture, ses
collections et ses expositions,
rayonnera par-delà les frontières.

«Un musée construit
pour ce site,

le mettant en valeur,
offrant à la ville et au
lac des perspectives

nouvelles…»

L'INVITÉ
KURT AELLEN
ARCHITECTE

Le fruit d’un grand concours
Dans le concert des prises

de position sur le projet
de Musée des beaux-arts

(MBA) à Bellerive, j’ai d’abord
estimé devoir faire preuve de
discrétion. Mais, dans la caco-
phonie ambiante, le 2e Prix ob-
tenu lors du concours par le
groupement d’architectes*
auquel j’appartiens me donne la
légitimité pour m’exprimer et
apporter mon soutien au projet.

Nous ne sommes pas frustrés
de notre rang, au contraire, nous
en sommes fiers. Il est le fruit
des règles du jeu du concours
d’architecture, que nous accep-
tons volontiers et qui guident
notre vie professionnelle.

Il est normal qu’un tel projet
soulève les passions, c’est le si-
gne de la vitalité de la démocra-
tie et de l’attachement des ci-
toyens à leur ville. Les rives du
lac sont un lieu sensible.

L’emplacement de Bellerive
doit permettre une réflexion en
vue de la mise en valeur d’un
espace public à grande échelle
qui, de l’avenue de Rhodanie, se
prolonge jusqu’au lac. Le bâti-
ment du musée trouvera sa
place dans cet espace. La ré-
flexion doit aussi être menée
depuis Ouchy, sur l’ensemble de
la rive, jusqu’à Vidy.

L’endroit choisi est à considé-
rer comme une chance pour le
développement des rives du lac,
de sa zone de loisirs et des
promenades. Cette réflexion en-
tamée par les responsables du

projet est encore loin d’avoir
abouti, et c’est peut-être une des
faiblesses de celui-ci. Mais, sur ce
point, rien n’est encore définitif,
et les propositions actuelles peu-
vent encore être améliorées.

Défendre Bellerive, c’est aussi
défendre l’institution du
concours d’architecture, tradi-
tion séculaire s’il en est, qui offre
une légitimité sociale au projet
lauréat. L’histoire a souvent con-
firmé la pertinence des choix des
jurys. Dans notre ville, de nom-
breux bâtiments significatifs, pu-
blics ou privés, sont le résultat
de concours: la gare CFF, le
Palais de Rumine, la piscine de
Bellerive, les Galeries du com-
merce (Conservatoire), le collège
de l’Elysée, le Tribunal cantonal
de l’Hermitage, l’EPFL, le Lear-

ning Center et bien d’autres en-
core.

Le succès du concours interna-
tional du Musée des beaux-arts,
lancé en 2004, a été énorme: 340
inscriptions, 249 projets rendus,
provenant de quinze pays diffé-
rents, un jury constitué de per-
sonnalités internationales, une
présidence reconnue, Philippe
Biéler: du jamais vu sous nos
cieux.

Soutenir le projet à Bellerive
est aussi une question de respect
vis-à-vis de l’énorme travail effec-
tué par les bureaux concurrents,
dont la prestation offerte et non
rémunérée peut être estimée à
quelque 8 millions de francs.

L’idée d’installer le nouveau
musée à Rumine est séduisante
de prime abord, mais c’est une
fausse bonne idée. Le bâtiment,
tout juste sorti du XIXe siècle, est
organisé dans la pente, de ma-
nière segmentaire non compati-
ble avec la muséographie ac-
tuelle. Les possibilités d’exten-
sion dans les jardins, quoique
intéressantes, sont restreintes.
Les contraintes d’accessibilité
des camions de livraison ne se-
ront pas résolues, les dépôts des
collections, les ateliers de répara-
tion seront introuvables dans le
bâtiment.

Confirmer que Lausanne est
une ville de culture et que cette
vocation doit être renforcée, c’est
aussi accepter le MBA à Bellerive.

* Localarchitecture

«L’idée d’installer
le nouveau musée

à Rumine est
une fausse

bonne idée»

L'INVITÉ
DANILO MONDADA
ARCHITECTE

Les fêtes de Noël devraient être plus frugales cette année

LA QUESTION DU JOUR
A lire le résultat du sondage,
la crise n’épargnera pas
les cadeaux de Noël,
et les repas de fête seront
peut-être plus simples.
Malgré tout, plusieurs lecteurs
ont pris la plume pour nous
dire qu’ils étaient confiants.
Certains ont également relevé
qu’il fallait continuer
à consommer, pour soutenir
la croissance.

Faites vos jeux, rien ne va
plus! Le SMI n’a jamais été si
bas, la Banque nationale a dû
abaisser à nouveau ses taux de
référence, notre économie
s’annonce chancelante pour
2009 et l’emploi sera égale-
ment mis à rude épreuve. C’est
malheureusement la nouvelle
donne. Tout à la fin de la
chaîne, le panier de la ména-
gère va devoir revoir à la
baisse ses espérances, et les
cadeaux de Noël seront moins

nombreux, voir même suppri-
més pour les adultes, pour des
raisons d’austérité budgétaire!

JEAN-FRANÇOIS CHAPPUIS
MOUDON

Quel budget de Noël? Un
simple repas qui rassemble la
famille vaut tous les cadeaux
onéreux que nous font miroi-
ter les grandes surfaces avides
de nos deniers.

CARMELA ROBERT
MONTAGNY-PRÈS-YVERDON

Heureux retraité, je suis sou-
cieux pour mes enfants et
petits-enfants qui, comme
toujours, doivent compter;
mais pour l’amour du ciel, ce
serait suicidaire que les pen-
sionnés et rentiers diminuent
leurs achats. C’est sur cette
catégorie de clients que re-
pose, en grande partie, notre
système de consommation
courante.

ROLAND FAVRE
YVERDON-LES-BAINS

La magie de Noël reste un
plaisir. En ce me qui concerne,
j’ai déjà mes cadeaux et n’ai
pas spécialement fait attention
à la finance.

NOÉMIE SOLIOZ
LAUSANNE

Difficile de faire autrement
lorsque l’on perçoit une rente
AVS ou AI qui n’est pas aug-
mentée chaque année comme
tout salaire et ne connaît pas
de versement de 13e rente.
Mais je ne me plains pas, j’ai

déjà décoré mon sapin et, à
son pied, une belle et grande
corbeille recueille les premiers
cadeaux: 4,5% d’augmentation
du loyer, près de 20% de l’élec-
tricité…

CATHY LARDON
CLARENS

Le raisonnement me semble
assez sommaire que de dire:
récession = révision de mon
budget. A chacun de faire
attention en tout temps, car
une crise peut survenir à
n’importe quel moment. Donc
oui, je ferai attention, mais pas
à cause de la crise.

FRÉDÉRIC SCHÜTZ
LE PONT

Il faut noter qu’une bonne
partie de la récession est due à
des facteurs psychologiques. Je
crois que les médias, notam-
ment, jouent un rôle négatif à
ce sujet. On crée une peur chez
la population qui la pousse à
économiser, et cela a pour
conséquences de geler l’écono-
mie et de renforcer la récession
effective. Au contraire, renfor-
çons le sentiment de confiance
chez les gens!

VALENTIN MULLER
AUBONNE

Personnellement, la crise éco-
nomique ne va rien changer
pour moi à Noël. De toute
façon, mon budget sera le

même. Il faut être un peu
optimiste. Nous n’avons pas de
quoi nous plaindre, vu que
nous vivons en Suisse, et non
dans un pays du tiers-monde.

KARIM AOUINI
LAUSANNE

Le consommateur suisse est
plus frileux et exigeant que les
Européens. Si on y ajoute toute
la psychose liée à la crise, que
les médias entretiennent ces
derniers temps, ça ne va pas
encourager ni la consomma-
tion pour la fin de l’année ni
une reprise facile de l’économie
dans le cours de l’année pro-
chaine. En tout cas, pensez
global, consommez local! C’est
bon pour le budget personnel,
pour l’économie suisse et pour
l’environnement.

VIOREL NEGRU
BEX

Depuis de longues années,
Noël est synonyme de business.
Bien sûr, rien ne nous empêche
de marquer ledit événement
par l’échange de quelques
cadeaux symboliques. Mais il
ne faut pas que cela se traduise
par de folles dépenses. Un bon
repas, mijoté avec amour par la
maîtresse de maison, est am-
plement suffisant. Si toutes les
personnes concernées s’inspi-
raient des Noëls d’antan, qui
étaient simples, mais déga-
geaient une grande chaleur,
elles n’auraient aucun souci à
se faire pour leur budget.

JEAN-CLAUDE RANDIN
YVERDON-LES-BAINS

Alors que le titre d’UBS est chahuté en bourse, la BNS a baissé
ses taux pour donner un signal fort: la machine doit continuer à tourner.

VOTRE AVIS

OUI
54%

NON
42% 

4%
 Sans opinion

Nombre de réponses reçues: 1313

      L'économie suisse est à la peine, 
allez-vous revoir à la baisse 
votre budget de Noël?

M. Jacques Gex, à Lutry,
reçoit le prix qui récompense,
chaque semaine, l’auteur d’une
réponse publiée dans La Question
du jour. Un nouveau gagnant sera
choisi par tirage au sort dimanche
prochain.

Donnez votre réponse,
suivie d’un court commentaire
si vous le désirez,
avec nom, prénom
et adresse avant 18 heures:
- par e-mail: debats@24heures.ch
- sur notre site web:
www.24heures.ch
- par téléphone: 021 351 22 10
- par SMS: commencez
votre SMS par 24 debats
et envoyez-le au 939
(coût du SMS: 20 ct.,
maximum 160 caractères).

Répondez et gagnez
deux cartes journalières
de Télé Villars-Gryon

LA NOUVELLE QUESTION
é Les cours d’auto-école
doivent-ils être obligatoires?

LIRE L’ARTICLE EN PAGE 23
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